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Intervention de Michèle Balbas-Arnaud     :
De l'influence de la nourriture sur les doctrines des philosophes 

dans la Grèce antique.

Nous orienterons notre travail à travers les écrits de Diogène Laërce, sur l’alimentation et la

nourriture  des  philosophes  dont  il  aborde  les  vies,  afin  de  nous  interroger  sur  l’incidence  que

pouvaient avoir ces dernières sur les doctrines de ces philosophes. C’est à travers les anecdotes, les

propos  doxographiques  rapportés  que  nous  essaierons  de  démêler  les  fils  d’une  histoire  de

l’alimentation, traitée du point de vue de la philosophie. Quelle importance avait la nourriture ? De

quoi était-elle constituée ? Quelle est  l’attitude du philosophe à l’égard de la nourriture ? Il  est

souvent question dans les écrits de Plutarque ou de Pythagore de végétarisme ou même du refus de

manger la chair…Était-ce une obligation faite aux disciples ? Pouvait-on se permettre de refuser de

manger les viandes sacrificielles ? Est-il vrai  que certaines sectes philosophiques pratiquaient le

cannibalisme ? Nous pensons que la lecture avancée et approfondie du livre de Diogène Laërce,

nous permettra de découvrir encore quel rapport nous pourrions établir entre l’alimentation et les

enseignements des philosophes dans leur temps. 

Il s’agit donc de s’interroger sur la façon dont se nourrissaient les philosophes de la Grèce

antique, sur le pourquoi de leurs écarts parfois orgiaques lors de banquets, où la bienséance était de

mise de la part de personnes de qualité, et devant faire preuve, en toutes circonstances, de sobriété,

tant  au niveau de  la  nourriture  que de  la  boisson.  Un autre  des  enjeux de cette  thèse  sera de

comprendre où se situait la sphère de la vie privée et si celle-ci était-elle si différente de la vie

publique des philosophes. Ainsi que toutes les questions se référant à la place des philosophes dans

la cité, questions éthiques, politiques et économiques. Il va de soi que nous étayerons nos sources

avec d’autres auteurs traitant du sujet parmi lesquels Platon, Lucien et Plutarque 


